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          N’hésitez pas à prendre contact avec nous. 
 

 
Electrifications solaires  

dans les villages de Tiara et Dan 
 
Deux panneaux solaires dans une mallette (montée sur le 
toit d’une classe le matin et rentrée pour la nuit) chargent 
une batterie qui alimente 6 réglettes néons : 4 dans une 
classe, 1 dans la bibliothèque et 1 en façade de l’école. 
Instituteurs et enfants pourront ainsi lire et travailler à 
loisir le soir alors que la nuit tombe peu après 18 heures, 
c’est beaucoup plus aisé qu’avec une lampe à pétrole ! 
Il s’agit de la seule lumière électrique dans le village, elle 
se voit de loin et attire les initiatives comme les cours du 
soir pour les jeunes et adultes analphabètes. 
L’installation du matériel s’est faite avec les enseignants 
et les bricoleurs du village, contribuant à populariser cette 
source d’énergie qui commence à être accessible à 
certaines catégories de population. 
 

 

 
 

 

 

 
 

Cantine scolaire fonctionnelle à Dan 
 
Le premier repas des 250 enfants de l’école a eu lieu le 5 
novembre, lors de nos 3 jours de visite pour l’électrification, 
le suivi du potager et du verger, et le lancement de la 
vidéothèque (voir plus bas). 
Nous avons fourni le matériel de cuisine : d’énormes 
marmites, des couscoussiers, des louches géantes, des 
plats de services … complétés par des foyers améliorés 
pour économiser le bois de chauffe. 
Les parents d’élèves ont amené 1 tine (20 litres) de maïs 
par enfant scolarisé, le haricot produit pendant la saison 
des pluies dans le verger enrichit le couscous, nous 
fournissons le sel et l’huile, livrés par trimestre. 
Le potager est planté d’oignons, baobab, oseille et haricot 
dont les feuilles enrichiront le plat. 
Les élèves ont formé des équipes pour l’arrosage, dans le 
potager et pour les arbres du verger. 
Un villageois maraîcher de profession les encadre pour les 
semis, binage, récolte. 
Les mamans d’élèves se sont organisées pour préparer 
chaque jour le repas des 250 élèves. 
De nombreux élèves venant de hameaux éloignés de 
l’école, la présence d’un repas de midi est particulièrement 
importante. 
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Rencontres prometteuses à Yéguéré 

 
Nous avons aussi passé 3 jours dans ce village, afin de 
rencontrer les différents groupes constitués du village 
(associations de parents d’élèves, jeunes, femmes…). 
M. Nacro, le fidèle superviseur des bibliothèques, a été 
nommé Directeur de l’école et une dynamique très positive 
s’installe, les parents sont très motivés et prêts à 
s’organiser pour lancer des avancées. 
Une cantine scolaire est donc sur le point de démarrer, 
nous avons déjà acquis le matériel de cuisine, il y en aura 
des nouvelles dans le prochain Tam-Tam.  
Les jeunes du village demandent une électrification solaire 
puisqu’ils se sont entendus avec les instituteurs pour des 
cours du soir.  
Les enseignants nouvellement mutés dans l’école sont 
consternés par le faible niveau des élèves. Ils se sont mis 
au travail avec ardeur, rattrapant les retards en travaillant 
même les week-ends et pendant les petites vacances.  

 

 
Afin d’aider le maître chargé des cours 
préparatoires, nous avons acheté des 
panneaux de dessins pour la mémorisation des 
sons et des syllabes. 
 

 

 
 

Vidéothèque ambulante 
 
L’année s’achève sur une formation à l’utilisation du 
matériel vidéo et du groupe électrogène pour la 
vidéothèque ambulante du département de Karankasso-
Vigué. 
Elle a eu lieu le 24 décembre au matin (on profite de la 
présence des instituteurs à Bobo en fin de mois pour retirer 
leur salaire en banque !), un calendrier a été établi pour 
une rotation (par charrette ou taxi-brousse) dans 8 écoles 
en ce premier trimestre de l’année. Tourne avec le matériel 
un lot de VCD à vocation culturelle composé de films 
africains, documentaires, dessins animés, films 
« universels » genre Charlot… Des projections auront lieu 
en classe, pour les élèves des différentes classes. 

Achat en gros de fournitures scolaires 
 
Grâce à de la trésorerie disponible et à nos 
« accointances » avec un grossiste de Bobo, nous 
avons pu acquérir à des prix imbattables des 
fournitures scolaires que nous avons proposées à 
prix coûtant aux parents d’élèves dans 2 écoles où 
les enseignants ont accepté de faire gratuitement le 
travail de détaillant. Cela a permis de réduire de 
moitié la facture pour les parents d’élèves. Il s’agit 
d’une opération blanche financièrement qui a donné 
un bon coup de pouce à la scolarisation de centaines 
d’enfants. 

Projets médicaux retardés 
 
Les projets médicaux (salle d’accouchement et suivi 
médical des élèves) n’ont malheureusement pas 
encore pu démarrer : le responsable de ces projets 
au sein de «Petit à petit… » est lui-même souffrant. 
Victimes de problèmes rénaux, il doit subir une 
opération, chose délicate ici, d’autant que sa 
programmation est perturbée par l’hypertension 
consécutive à ses maux. Souhaitons tous sa 
guérison rapide. 
 

Suivi et renforcement des bibliothèques 
 

Plus de 2.500 ouvrages ont été acquis cette année et nous avons reçu 600 ouvrages de l’ONG Biblionef. 
L’achat de matériel de reliure (relieuse, agrafeuse géante et consommables) permettra de reproduire, pour 
l’ensemble des bibliothèques, des ouvrages utiles introuvables (car épuisés). 
D’importantes livraisons d’ouvrages ont eu lieu à Dan, Soumousso et Yéguéré, soit pour plus de 1.000 élèves. 
Les problèmes de véhicule nous ont empêchées de faire une tournée complète de livraison dans les écoles, 
espérons que ce problème trouvera sa solution en 2006… 
Les 15 bibliothèques installées à ce jour offrent la possibilité de lire à plus de 4.000 enfants. 
Des ludothèques s’ajoutent aux bibliothèques, avec des Scrabble pour les adultes et des jeux pédagogiques 
pour enfants, jeux de lettres et jeux de chiffres, lotos et dominos… L’objectif de faire des bibliothèques 
scolaires villageoises des centres culturels ruraux est en bonne voie. 
Partout les villageois nous chargent de vous transmettre leurs remerciements pour toutes ces aides 
transformées en réalisations concrètes grâce à la bonne volonté de chacun. 



 

Actions projetées pour 2006 
 

Bibliothèques scolaires villageoises 
 

Nous recevons de nombreuses demandes d’enseignants 
d’autres villages de la province de Bobo. Suivant les 
moyens dont nous disposerons (environ 1.000 € pour 
monter une nouvelle bibliothèque), nous souhaiterions 
pouvoir lancer au moins 3 nouvelles bibliothèques 
scolaires villageoises en 2006. 
Parallèlement, il nous faut poursuivre le renforcement des 
15 biblis existantes, par l’apport de nouveaux ouvrages et 
de matériel pédagogique. 
Enfin, ces deux dernières, dans le département de K.V., 5 
nouvelles écoles ont ouvert, avec seulement une classe de 
cours préparatoire, sous des hangars en paille construits 
par les villageois. Pour les soutenir, des manuels de CP 
burkinabè seraient les bienvenus. 1.500 € seraient 
nécessaires pour cela… 

 

 
 

Vidéothèque ambulante 
 

Les bibliothèques où tourne le matériel cotisent pour alimenter un petit fond de roulement destiné aux 
réparations. Mais il ne suffira pas en cas de gros pépin… 
Pour l’instant, le matériel va cheminer entre les villages avec les moyens disponibles sur place mais l’achat 
d’une charrette sera peut-être à l’ordre du jour. 
Il faut enfin préparer l’acquisition de nouveaux films pédagogiques d’ici la rentrée prochaine, puisqu’un lot 
différent chaque trimestre accompagne le matériel. 
 

Cantines scolaires 
 

Celles de Dan et Yéguéré viennent d’être lancées grâce à 
la mobilisation des parents d’élèves. Pour les soutenir et 
rendre possible leur poursuite, nous nous sommes 
engagés à fournir l’huile et le sel.  
Pour les repas quotidiens des 500 élèves de ces 2 écoles, 
il faut environ 1.000 € sur l’année. 
A Yéguéré, en suivant l’exemple de Dan, un hectare de 
verger devrait être clôturé et planté en juillet (il faut 1.500 
€, pour presque autant d’arbres !), et un potager en 
octobre (500 € nécessaires). Ils seront d’autant mieux 
réalisés que le nouveau Directeur de l’école gagnait sa vie 
comme pépiniériste quand il était lycéen et étudiant ! 
Il est en fin tout à fait probable que d’ici la prochaine 
rentrée, des parents d’élèves se mobilisent dans d’autres 
villages pour lancer leur cantine. Le matériel de cuisine 
nécessaire coûte environ 300 €, selon l’effectif de l’école, 
et l’apport d’huile et sel est possible avec 2 € par élève par 
an… 
 

 
 

 
 
 

 

Electrifications 
 

 
 
Au fur et à mesure de l’évolution de la mobilisation autour 
des écoles, nous souhaitons pouvoir apporter la lumière 
dans les villages, là où nous sommes certaines que le 
matériel est en sécurité et trouvera son utilité. 600 € 
suffisent à chacune de ces petites installations. 
 



 

Autres projets évoqués 
 
Souhaitons que la santé de notre infirmier pédiatrique se rétablisse pour que les projets médicaux (salle 
d’accouchement et suivi médical d’élèves) voient leur aboutissement en 2006. 
A Yéguéré, la nouvelle équipe d’enseignants a évoqué l’idée de réaliser une session de maternelle pendant 
les grandes vacances, sur le modèle de ce que nous avions fait à Karankasso en 2002. S’ils en ont le courage 
à ce moment-là, ce serait très bien. 
Les enseignants souhaitent que l’on organise un « concours d’excellence » pour récompenser les meilleurs 
élèves du département et encourager les autres. C’est à l’étude… 
Nous serons certainement au cours de l’année saisies de demandes pour des appuis ponctuels (réparations 
de pompes, achat de semences ou de plants, expositions, ...).  
 
Toute l’équipe de « Petit à petit… » compte sur votre générosité pour réaliser tout cela. 
 
 
En ces jours de commémoration des victimes du tsunami, nous vous rappelons qu’ici le pays souffre d’une 
catastrophe naturelle permanente, la sècheresse du climat, pas spectaculaire mais terriblement dure pour la 
population, en particulier les enfants. La pauvreté chronique et quotidienne des ruraux burkinabès fait de 
nombreuses victimes. Il est urgent d’agir, concrètement, sur le terrain, avec les villageois, ensemble vers leur 
mieux-être durable. 
 

TOUS NOS VŒUX DE PAIX ET DE BONHEUR 
POUR L’ANNEE 2006 
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